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Tabl eau 7 

Consommation en eau du sorgho de décrue 

à Richard Toll, en wn par periode , 1970-7 1 

sol nu 60 x 60 90 x 90 120 x 120 

moyenne moyenne moyenne 

18 nov - 8 déc (20) (20) (20 ) (20) 

8 déc - 4 j an 17 35 39 37 52 46 49 41 43 42 
4 j an - 20 j an 14 57 57 57 82 48 65 46 45 45 

20 jan - 3 f év 14 47 40 43 38 44 41 48 43 46 
3 f év - 18 f év 2 21 16 19 33 11 22 56 29 43 

18 f év - 5 mar 22 23 21 22 - 40 68 54 72 63 68 
5 mars _ 24 mar 28 15 9 12 12 9 10 32 23 27 
24 i<lar s - 7 avr 6 10 10 10 6 - 3 2 2 9 5 

Total 123 22Ü 212 220 283 243 263 317 275 296 
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1. LfTRODUCTIOfi 

L'amélioration des cultures pluviales et des cultures de dé
crue dans la vallée du Fl euve Sénégal, a fait au cours de ces quinze 
dernières années l 9 objct de nombreux travaux ct essais agronomiques. 

Le Projet de Recherche Agronomique sPest dans ~~premier temps 
préoccupé de l'amélioration de ces cultures traditionnelles. Il 
deva it t:..~ès bientôt s'en désintéresser dans la Vallée pour s'en te
nir à une stricte orientation ùe ses travaux et étud es vers l es 
cultures irriguées de haute productivité, seules susceptibles d'en
traîner un dé\reloppement agricole réel et de provoquer le décollage 
économique de la région. 

Parmi les travaux qu ' il a consacrés à ces cultures, le ~ro jet 
a réalisé divers essais agronomiques originavA port~~t sur la cul
ture du sorgho de décrue . Ainsip en fût - il d ~ essais sur la réponse 
d e cette culture à l'action combiné e de différentes densités de 
semis par différenteR doses d' a zote. Ces essais furent réalis és 
parall èlement à RichE..rd- Toll ( 16° 27 ' N, 15° 42' \'l ~ a l t 4 ::n) et à 
Kaedi (16° 08'N, 13 30' W, alt 12 m)P en 1970- 71. 

Cette note donne pour ces essais l es r ésultats des mesures 
effectuées sur l e régi~e hydrique du sol et les besoins en eau des 
sorghos. C'est un aspect f ondamental d·~..l problème ~ l'eau étant d8 
loin le facteur l imitant de plus important dans ce genre ~e culture . 

l1appelons p que les cultures de décrue ne bP.néfic ien·c d ' aucune 
a limentation h;ydrique autre que celle provenant des réserves d ' eau 
stockée dans le sol à l a décrue. Point d'irrigation suppléQentaire 
et pratiquement aucune pluie, durant tout le développement de ces 
cultures, l a fréquenc 8 des pluies survenant après l a décru.e étant 
extrêmement faible. Ainsi à Kaedi on n'a enregistra de pluie en 
saison cul turale de décrue qu ' au cours de trois années sur les 
quarante dernières années d'observation. Ces pluies quand il y en a 
sont d 1 a illeur s d'un tr . .;s faible bénéfice pour l a cul ture du sorgho , 
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2. LE UILIEU PHYSIQUE 

2 . 1. LA r~TEOROLOGIE 

La période de c~oissance des sorghos de dücrue 1 s'étale de 
novembre à avril 9 elle se situe entièrement pendant l a saison sèche 
caractéri sée par des vents dominants souffl ant du Nord 1 du Nord-Es t 
et de l ' Est ; tandis que l es masses d'air déterminant l 7 enviroru1ement 
atmosphérique ont pour origine l es régj.ons sèches et désert iques du 
Sahar a . Les c iel s s ont alors généralement peu nuageux . 

Pour la sai son 1970-71 1 les moyenn.es décadaires de température 
minimale oscillèrent entre 13 et 21° C9 et les moyennes de températurE 
maximale entre 30 et 38°C . La tension de vapeur varia de 5 à 13 mb . 
Les humidités relatiYAs 9 enrebistrées en début de matinée !furent de 
40 à 70 ~9 dans l ' apr ès- midi elles pouvaient quelques fois tomber 
à moins de 15 %. Un résumé des moyennes décadaires des principaux 
paramètres météorologiques est donné dans les ïableaux 1a et 1b. 

2.2. LA CRL~ - LA DECRUE 

A Kaedi, le retrait des eaux s'achève habituellement à l a mi
novembre et à Richard-Tell en début décembre, après une submersion 
des terrains qui varie de 3 à 3 ~- mois . Le semis des sorghos peut 
avoir lieu dès ~ue les terrains sont accessibles (portaeLes) ~ en
viron 10 jours après la disparition de l'eau sur l a surface du sol. 

La fin de l a décrue en 1970 est survenue plus tôt que d ' habi
tude9 ainsi le sorgho fût-il semé le 29- 30 octobre à Kaedi et le 
1U- 20 novembre à Richard- Tell. 

2. 3 . LES TERR~~INS E~Q>ERil\ŒNTAV) .. 

Les terrains qui portèrent 1 ' expérimenta.t .ion "cul ture de dé
crue" (oualo) de l a station de Kaed~ se trouvent, dans le lit du 
Gorgol 9 à quelques 4- km en amont du point de confluence de ce dernie: 
avec le Ineuve Sénégal. Ces t errains subissent normalement à la fois 
la crue du Gorgol et la cru2 du Sénégal, d ' où dépôts sédimentaires 
de matériaux en provenance des deux f l euves, et de leurs bassins 
respectifs. Les origines géologiques de ces deux bassins étant diffé
rentes, les s édiments déposés sont par conséquent d'origine mixte, 
avec toutefois dominance des matériaux provenant du bassin de Gorgol 
On a affaire à un sol profond, très argileux, d'un gris rougeâtre et 
àe fai bl e perméabilité intrinsèque. I l s' y dév eloppe des f entes fi ssu 
res de r etrait important es dès qu ' il s e dess èc~e. 
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Les limites en-G r e les t er rains de oualo et les tèrrains 
sabl eux d.a diéri oont bien marquées , l o. zone d.e transition o. Ul'le 
largeu~ de tout au plus 10 à ~0 m. 

l1 '3 oualo du Gorgol, s ~ étend sGlon u.:<."l.e direction géné r a le J.::.; .. I 
·rs '··; . Dans celui- ci :; les pa rcelles expérimentales se trouvaient si-· 
tuées de 0 9 5 à 2 =~ de la limite de0 cultures de ëécr ue celon l a 
dirGction cons idér{ o. 

Les sols dr: oualo à Ric!1nrd- 'l'oll sont t r ès semblables aux 
sols de oualo de l a vallée--du r leuv e Sénégal. Le sol est profo:nd, 
aq~ileux, brun- gris ; et c1 'une fa,ible perméabilité i.r..trins èque ; 
d.esséchér il est parcouru de fentes et fissures pas trop lal'ges . 

Là où furent ins tallés l es essais 7 l e lit majeur du f leuve, 
atteind. enviro::1 10 lon de l arge, l es parcelles d ' expérimentatioi.1 
étaient entourées de toute part et sur une grande distance de 
t errains cultivés sous sorgho. 
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3 • Tl:ChiTIQUES EKPERINEN'l'ALES 

3.1 . LE DISPOSITIF 

Dans les deux stations, les observations sur les profils 
hydriques ont été r éalisées dans un essai portant sur la réponse 
d.es variétés de sorgho à la combinaison densités de semis par doses 
d 9 azote. IJes variétés utilisées étaient la RT 13 à Kaed.i et un 
mélange de RT 44 et RT 50 à Richard-Toll. L9 essai était de type 
factoriel 3 x 3 à 6 révétitions, les écartements adoptés de (0 . 60 x 
0 . 60 rn) (0 . 90 x 0 . 90 rn) et 1.20 x 1.20 m. ), Les doses d'azote des 
différents objets étaient de 0, 11 0 et 220 kg/ha de perlurée, elles 
furent appliquées au trou , un trou par plant . Les parcelles élé
mentaires étaient de 38 . 88 m2 de surface nette 
soit ~ pour 0.60 x 0.60 - 6 lignes de 18 plants 

pour 0.90 x 0.90 - 4 lignes de 12 plants 
pour 1 . 20 x 1. 20- 3 lignes de 9 plants. 

I l n'a pas été possibl e de suivre à l a sonde à neutrons l a 
variation du profil hydrique de tous les traitements . Des mesures 
ont été prises dans les parcelles ayant reçu 110 kg/ha de perlurée 
sous l es densités (0 . 60 x 0.60), (0.90 x 0.90 ) et r1.20 x 1. 20 m. ) 
Les tubes de la sonde à neutrons étaient installés entre les lignes 
de plantation dans une des répétitions et sur les lignes dans une 
autre répéti tian. Un tube était installé sous jachè::·e. 

A Kaedi, 3 tubes ont été en outre installés dans les trois 
traitements de l' 11 UP:8 11 y c'est- à- dire dans les trois parcelles expé
rimentales où l es techniques culturales recommandées sont testées 
à tme échelle pl us grande (0 . 5 ha) . Les trois traitements en cause 
étaient : 

1 - 0 N, semis précoc e, densité 1.00 x 1.00 m, éclaircie 
à 3 plantes par poquet, 

sarc l age quinze jours à trois semai~es après l a 
levée . 

2 - 50 N, comme en 1 plus 110 kg/ha de pe!'lurée au trou 
individuel 

3 - ?.00 H, comme en 1 plus 220 kg/ha de perlurée enfoui e 
profondément par l abour avant la crue. 

* UPE = Unité Pilote Expérimentale. 
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Par erreur, la dernière parcelle reçut 220 kg/ha de perlurée 
au trou après le semis, en plus de l'application de même importance 
réalisée avant la crue, soit un total de 440 kg/ha de perlurée. 

Le sorgho a été semé à Kaedi le 29/30 octobre et récolté du 
1 au 5 mars. A Richard- Tell, semé le 18 novembre, il fut récolté 
le 6 avril. Le calendrier des opèrations culturales est rapporté 
aux Tableaux 2 et 3. 

3. 2. T-ŒSURES DES PROFILS HYDRIQUES 

Les quantités d'eau stockée dans le sol ont été mesurées 
à l'aide d'une sonde à neutrons fabri ouée par D.A . PITMAN, Angle
terre, et dotée d ' une source de 50 mc Am- ~e, d'un tube détecteur 
BF3, et d'une échelle pour lecture instan :;anée des données. 

Citons les résultats de quelques observations typiques : 
dans un fût d'eau (200 l) 960 CPS 
dans l'air 020 CPS 
dans la gaine de protection de la sonde (poly- éthy-

lène) 570 CPS 

La variation des mesures effectuées -dans la gaine de protec
tion tout au long de l ' expérience oscilla rarement de ± 010 CPS. 

Les tubes d'accès en aluminium, d'une longueur de 2 m 50, 
furent installés selon la méthode habituelle, ils sortaient d'une 
dizaine de centimètres du sol ~ les profils hydriques ont été par 
conséquent mesurés jusqu ' à environ 2,30 m de profondeur . 

Les observations furent effectuées de 10 en 10 cm, à partir 
de 0,15 rn au- dessous du niveau du sol. 

A Kaedi, des courbes d ' étalonnage ont été établies pour tou
tes les couches de 0,20 rn de sol jusqu'à une profondeur de 1,60 m 
à l ' exclusion de la première couche superficielle. Comme il n ' y 
avait que peu de variation dans l'allure de ces courbes, et en 
tout cas aucune variation systématique, ni d'indication de non
linéaritéÂ toutes les données ont été prises ensembles et une ré
ponse de b ,4 mm d ' eau par 10 cm de profondeur de sol par 100 eps a 
été adoptée pour l ' interprétation des observations. 
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A Richard- Toll, il n'y a pas eu suffisamment d'observations 
gravimétriques que pour calculer séparément les courbes d'~tallon
nage des différentes couches de sol. Le chiffre de 8,7 mm d'eau 
par 10 cm de sol par 100 eps a été retenu de l'ensemble des données, 
bien que le coefficient de corrélation (r = 0,79) ait marqué des 
variations dans les observations. Il n'y avait toutefois pas d'indi
cation de non- linéarité. 

Pour la conversion des données gravimétriques, la gravité 
apparente du sol a été mesurée avec un 0 & M densitomètre aux 
profondeurs de 0 ,20 et 0,50 m. Les moyennes de deux observations 
à chaque niveau sont 

Kaedi 

Richard-Toll 

0,20 m 
0,50 rn 

0,20 m 
0,50 rn 

1, 57 
1, 66 

1, 44 
1, 44 

A Kaedi, une valeur de P = 1,6 a été employée pour toutes 
les couches aux différentes p~ofondeurs et à Richard- Tell une 
valeur de f = 1 , 44 . 

Des analyses en l aboratoire pour la détermination de la capa
cité de rétention au champ et du point de flétrissement sont prévues 
dans le programme d'étude de la physique des sols du pédologue du 
Projet Rég . 61 . En attendant ces résultats, les données recueillies 
en fin de saison à Kaedi, pour l'étalonnage de la sonde à neutrons, 
peuvent fournir une approximation des valeurs du point de flétris 
sement . Les quantités d ' eau stockée dans le sol à différentes pro
fondeurs, calculées à partir des échantillons gravimétriques, et 
leur équivalent en eps, sont données au Tableau 4 . 

3.3 . OBSERVATIONS BIOLOGIQUES 

On a procédé à des observations sur la hauteur des plantes 
(extrémité de la dernière feuille,) sur la longueur des épis, le 
nombre de noeuds , le nombre de feuilles, le poids sec des grains, 
balles et pailles à la récolte, ainsi que sur le rendement . On a 
également noté les dates des différents développements phéno
logiques . Les plantes ont été régulièrement surveillée~ afin de 
noter la pr ésence éventuelle d'un flétrissement excessif ou soudain. 
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4. RESULTATS 

4.1. LES PROFILS KiDRIQUES 

Une sélection des profils hydriques mesurés est donnée pour 
Kaedi aux Fig. 1 - 6 et pour Richard- Tell, aux Fig. 7 - 10 . 

Un trait commun à tous les profils est l a bonne reproductirt
lité en profondeur et l a démonstration bien n ette de la progress i cn 
systéma tique du dessèchement du profil. On remarquer a que l es plant e 
assèch ent tout d' abord l es couches supérieures du so l et ensuit e 
seulement les couches plus profondes, et cela d'une manière qui 
vari e avec la densit é du s emis et l a dos e d' a zote appliquée . 

Les quantités d' eau stockée dans l e sol après l a décrue étai er 
variables d'un profil à l'autre. Cel a doit probablement s ' expliquer 
par l a présence de l entilles sableuses observé es à des profondeurs 
divers es, dans qu elques pa rcelles . La présence et l a profondeur de 
ces lentilles ont été décrites au moment d e l 'installation des tubes 
il y a une bonne correspondance entr e l a riches s e hydrique des pro
fils en début de saison et l a présence de c es lentilles, qu e l'on 
observe souvent entre 1,5 et 2 rn de profondeur. · 

Les profils sous jachère, Figs 1 et 7, mettent en évidenc e les 
différents degrés de f i ssuration observés dans l es deux sols con
cernés 9 à cause de 1' origine différent e de l eurs matériaux consti· · 
tutifs, et peut- être auss i d es "fetch 11 différents. A Kaedi , l es 
fissures dans l e sol étant plus l a r ges et plus nombreuses qu ' à 
Richard- Tell, l' eau deo couches plue profc~Jos peut dans ces condi 
tions s 'évaporer plus facil ement . t~ ~lus, comme la distance par
courue par le vent au-dessus d'une végétation culturale acti ve était 
plus grande à Richard- Tell qu'à Kaedi, l'évaporat ion potentielle à 
Kaedi s ' est avérée être plus g r end e qu'à Richard- Tell. Les données 
météorologi ques r ecueillies au mili eu d es parcelles à Kaedi, Tablea' 
5, montrent que l' air au- dessus des parc elles était un peu plus fra7 
et humide qu ' à la sta tion principale située dans un environnement 
désertique , dès l e moment où l a végé t at ion commença à pousser . Le 
parcours du vent était du même ordre de grandeur dans l es deux sta
tions . 
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L'évaporation du sol nu à Kaedi a été de 1 mm par jour à 
partir de début novembre, dès que l a couche superficielle se fut 
séchée et durcie, cette intensité d' évapo r ation s'est maintenue j us 
qu'en fin janvier. Mais à pa rtir de ce moment, et sans dout e sous 
l'influence de déficits de saturation brutalement accrus, des fi s 
sures s e développèrent r a pidement, et l'évaporation de l' eau du sol 
nu a tteignit 3 mm par jour pendant le mois de février, pour diminuer 
ensuite lorsque le sol devint sec. 

A Richard- Tell, un t el phénomène n' a pas été enregistré . 

On n'a pas pu observer de différ enc es systématiques entre l es 
profils dans les lignes et entre l es lignes de plantation bien que 
des différences entre répétitions aient été mesurées . 

La sonde à neutrons ne permet pas de mesurer l a quantité 
d ' eau stockée dans l es couches les plus superficielles du sol . Dans 
le compte rendu de sa tournée à Kaedi, en février 1971, m. J. L. 
Chopart rapporte qu 'il n'a trouvé que peu de racines dans c es couchef 
Comme ces dernières perdent de toute manière la plus grande parti e d t 
leur eau par évaporation du sol nu dès l es premiers jours de l a 
saison, on peut à l'analyse négliger cette partie du profil hydrique : 
sans fa~sser l es conclusions en ce qui conc erne l a consomma tion 
d'eau pa r l a culture • 

A Kaedi, les sorghos semés à l a dens it é de (0 . 60 x 0 .60 rn) 
ont consommé à peu près l a même quantité d' eau qu e c eux qui avaient 
été semés à (1.20 x 1.20 rn ) mais ils ont consommé cette eau plus tôt 
dans la saison, si bien que c es plants installés à forte densité ont 
manqué d' eau en fin de saison. L'eau absorbée a été prélevée jusqu'à 
une profondeur de 1. 80 rn pour. lc3 pa rc elles de (0.60 x 0.60 m) et 
jusqu'à une profondeur de 1.20 pour les parcelles ( 1.20 x 1. 20 rn). 
Les profils des parcelles (0.60 x 0.60 m) ont été asséchés plus 
intensément que ceux de la jachère dès l e début de déc embr e , tandis 
que les pa rcelles (1.20 x 1.20 rn) n'ont manifesté une t elle t endance 
qu ' en fin décembre. Les profils hydriques sous l es parcelles de 
(0.90 x 0. 90 rn) se sont développés à peu près dans l es mêmes con~ 
ditions que ceux des parcelles de ( 1.20 x 1.20 rn) 

Les profil s hydriques sous l es tra i tements 0 ~ e t 200 N de 
l'UPE sont définis aux Fi gs 5 et 6 . L' augmentation de l'activité 
des r a cines, suite à l' applica t i on d' a zot e, est évidente • 

La consommation d ' eau par l es plantes du traitement 0 Na été 
approxima tivement égale à l' évapor at ion du sol nu pendant le premier 
et le deuxième mois de croissance et l égèr ement plus élevé pendant 
l e troisième mois . En fin de saison, l a paille des plantes a paru 
agir comme un "mulch ", d e telle sort e que final ement les profils 
ont pe rdu moins d'eau dans c es parcelles que sous sol nu. 
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Dans le traitement 200 N, où l ' écartement était de (1 . 00 x 
1. 00 rn) le dével oppement des racines en profondeur au cours des 
premiers et deuxième mois a été aussi rapide ~ue celui des r acines 
des pl antes de l' objet écartement (0.60 x 0.60 rn) qui n ' avaient 
reçu que 50 N ; dans ce der nier objet l' "r1racinement dans les 
couches plus superficiell es n' a tteignit pas la même densité. Pendant 
les mo i s de janvier et février 7 l es plantes du traitement 200 N ont 

.. absorbé de l'eau dans t -outes les couches , jusqu'à une profondeur· 
de 1.60 rn? et un enracinement très prolifique a été observé. 

• 

• 

• 

.. 

A Richard- Tell, l ' évaporation du sol nu était beaucoup moins 
forte qu ' à Kaedi et beaucoup moins impo r tante que la consommation 
d ' eau par l es cul tures . Ce n ' est qu'après 10 semaines seulement que 
l e dessèchement du sous- sol nu a été observé à une profondeur de 
pl us de 0 . 40 m. 

La pr ofondeur d ' enracinement n ' était pas très différente dans 
l es trois t r aitements à Richar d- Toll 7 et la plus grande consommation 
d ' eau dans des traitements (0.90 x 0.90) et (1 . 20 x 1.20) a été 
pl utôt constatée dans les couches situées entre 0.40 et 0 . 90 rn de 
pr ofondeur. Chotart a noté que les racines de sorgho se développa i en· 
de préférence dans l es fissures , et que le développement des f is
sur es était pl us faible à Richard- Tell qu ' à Kaedi 9 ce ~ui pourrait 
expl iquer pourquoi l'enracinement était plus faible à Richa rd- Tell. 
Une autre explication possible serait l'existence d'une compétition 
pour l'azote dans le traitement (0 . 60 x 0.60 m). 

4 . 2 . CONSOMMATION EN EAU 

Les quantités d'eau consommée par les cultures dans les deux 
stations, et aux différents stades de dé,reloppement sont données 
aux Tableaux 6 et 7 . 

4.2. 1 . La Fig. 11 donne w1e r eprésentation graphique des quan
tités d ' eau consommée par l es plantes dans quelques trait ements 
appliqués à Kaedi . Il appara ît que l es totaux saisonniers d ' eau 
consommée n'ont pas été significativement affectés par l a densité 
du semis 7 mais que les cultures plus denses ont utilisé l'eau plus 
tôt dans la saison, qu e les cultures moins denses. D'autre part, 
l' application d ' azote a eu une influence très nette , sans doute 
parce que l e dével oppement d es racines étant plus important, l'ex
plo i tation de l ' eau stockée dans l e sol a été plus intensive . 
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4.2.2. Les différences de consommation d 9 eau ù Richard- Tell 
Fig. 12 9 sous différentes densités de semis sQexpliqueraient par 
une durée de consommation plus longue dans les parcelles à faible 
densité, plutôt que par un taux d'évapotranspiration plus élevé · 
en début de saison. Comme indiqué ci-dessus, ceci pourrait découler 
d'une plus grande compétition pour l' azote dans les parcelles à 
forte densité. 

On remarque~a combien la consomm&tion en eau des plantes 
dans chaque type de traitement a été relat ivement f aible à Richard
Tell pendant la période 3 - 18 février. Pendant cette période, ·l a 
messe d'air ambiante était d'origine maritime, le r ayonnement so l ai r 
et les températures étaient plus basses et les taux d'humidités 
plus élevés que d'habitude. 

La ~erte d'eau par évaporation du sol nu a été d'environ 
0,8 mm par jour pendant les premier , deuxième et troisième mois, 
et à peu près de 1,4 mm durant le quatrième mois, elle a diminué 
en fin de saison. 

Les tota~x d'eau consommée par l es cultures à Richard- Tell 
ont été quelques peu supérieurs à ceux de Kaedi. Les profils hy
driques montrent que ceci était surtout dû à un enracinement plus 
profond. Cela peut- être à cause des doses différentes d'azote 
appliqué (100 kg/haN dans l'essai densité azote à Richard-~oll 
et 50 kg/ha à Kaedi) ou à cause des quantités différentes d ' eau 
stockée dans le sol en début de saison. 

4. 2.3. La Fig. 13 donne la moyenne de la consommation en eau, 
en mm par jour9 dans l' essai densité. x azote à Kaedi 9 et le rapport 
entre cette consommation en eau et l'évaporation d'un bac classe A. 
On peut remarquer une augmentation de la consommation en eau, en 
r apport avec l' a ccroissement de l a superficie foliaire, avec rupture 
semble- t - il, en fin de saison par manque d'eau. Les différences entrt 
l es traitements (0. 60 x 0.60) 9 (0.90 x 0 . 90) et (1.20 x 1.20) sont 
conformes à ce qu'on peut attendre, compte tenu du taux de dév elop
pement de la superficie foliaire dans les traitements à différentes 
densités de semis. 

Toutefois, l es valeurs abso lue3 du rapport entre les deux 
quentités sont faibles, probablement pare e que les effets d'énergie 
advective sont plus importants sur la petit e superficie d'un ~ac 
classe A que sur l a superfici e plus étendue des cultures. Il r essort 
d e là que le manque d'eau a été importan~ à partir de fin janvier. 
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Les é ca rts entre l' évapo r ation du bac classe A et la conso~
mation d' eau paraissent trop importants (et en conséquence 1 la 
précis ion du r apport trop faibl e ) pour que l'évaporat ion d 'un bac 
classe A puisse êt r e employée comme ~~ indicatif précis des besoins 
en eau de ces cultures . 

4. 2. 4. Maymard a mesuré à Guédé en 1956 9 l a consommation en 
eau d ' une culture de sorgho de décrue 1 qui sans engr ais 9 avait 
doru1é un r end ement de gr a ins d' environ 1000 kg/ha. Pour la période 
compris e entre l es dates de semi 3 et d e récolte 1 Maymard a mesuré 
une diminution de l ' cau s tockée da ns l e so l qui vari ait entre 90 et 
150 mm selon l es répétitions de l' essai (5) . Comme il était tombé 
37 mm de plui e durant cette période 1 l es tota ux d'eau consommée 
pa r l es cultures de sorgho s e sont établ is à 127-187 mm par saison. 

• Ces donné es sont du même ordre de gr andeur que l e tota l d e 

• 

• 

• 

• 

164 mm mesuré dans l e t r a itement 0 I'T à Kaedi • 

4 . 3. OBSERVATIONS BIOLOGIQUES 

On n' a pas observé de différenc es significatives dans l e nombrt 
d e noeuès par pl ante entre l es différents traitements 9 ni à Kaedi 9 

ni à Richa rd- Toll. On 13. par contre observé que quelques plantes n'on· 
pu développer d'épis da ns l e traitement (0 . 60 x 0.60) à Richard- Toll , 

L~ taill e des pl antes cultivées sous fortes densités a très 
généralement été moins é l evée que celle d es pl antes cultivées à 
faible d ens it é 9 cf. Fi gs 14 - 19, bien que l es différences ne soient 
pas statistiquement significatives. La croissance des pl antes a été 
plus r apide à Kaedi qu ' à Richa rd- Toll 1 atteignant des taux d ' é l on
gation maximal e d e 6 cm pa r jour1 t andis ~u ' à Richard- Toll l e taux 
maximum n'atteignait ClUe 3 cm par jour. Ceci est sans doute expli
cabl e par les températures plus é l evées de Kaedi 1 centre où l e semis 
a été réa l isé b eaucoup plus précocement. Une même tendance a été 
signalée par Maymard à Guédé et 1956- 57 . 

A Kaedi l a croissanc e des plantes dans les différ ents traite
ment s n ' a été aff ectée par l a déficience en eau qu'en début jan·1ier 
c'est- à - dire très peu de t emps avant que l a taille normale des 
plants n e soit atteinte . A R~chard-Toll par contre 9 on a observé 
un ralentiss ement et des différences d e croissanc e dans les diffé
r ents traitements dès l e début janvier, a l ors que l es plantes n ' a 
vaient attei nt que la moiti é de l eur t a ille dé f i nitive . A Kaedi 1 l a 
taille définitive a été a tteint e a près envir on 80 jours, à Richard
Tell a près 90- 100 jours. 
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A Richard- Toll, une diff6renc e nctte 9 mai s non significat i ve 
a été observé e dans l a longueur des épis, l es densités faibl es a yant 
des épis plus l ongs. 

Les proportions en po ids de paille 9 balles et gr a ins f urent 
d ' environ 52 9 11 et 37 ;·: dans tous l es traitements 9 sauf de.ns l e 
tra itement 0 N à Kacdi 9 où l es proportions furent de 65 9 7 ct 28 ~~ . 

Les rendements des parc elles (0 . 60 x 0 . 60) (0.90 x 0 . 90) et 
(1 . 20 x 1.20 rn) à Kaedi furent r espectivement de 1869, 1732 et 
1773 kg de grains secs/ha , et à Richa rd-Toll de 350 9 655 et 678 kg/h
A Richard- Toll, il faut signaler d 'importantes pertes dues aux oi
seaux . 

Les r endements des tra itements 0 N, 50 N et 200 N dans l' essai 
UPE à Kaedi f urent r espectivement de 101 9 , 1376 et 1414 kg/ha • 
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5. CONCLUSIO!!S 

5 . 1. Les totaux d'eau disponible dans le sol après le retrait des 
eaux de crue sont variabl es 1 i l s varient selon la texture du sol 
mais aussi semble- t - il selon l e type d'ar gile concerné du fai t 
d 'une action différentG sur la per méabil ité des pr ofil s . Des réserve: 
de 250 à 300 mm ont été mesurées après l a décrue de 1971- 72 . 

5.2 . A Kaedi 1 les totaux d'eau consommée par des plantes semées 
à densités différentes 9 mais ayant reçu la même dose d'azote 1 ont 
été à peu pr ès identiques, les ~lantes semées à forte densité ont 
toutefo i s consommé l' eau pl us t ot dans la saison que l es pl antes 
cultivées sous faib l e dens i té . 

5 . 3 . Les plantes ayant reçu des doses d'azote pl us importuntes 1 
ont consommé pl us d ' eau, et pendant une période plus étendue 1 que 
l es plantes ayant reçu des doses plus faibles 9 ou n ' ayant pus reçu 
d ' azote . Les profils hydriques montrent que ce phénomène est lié 
au dévelopnement du système racinai re . 

5.4 . A Kaedi 1 la quantité totale d'eau perdue par le sol nu a 
atteint l a même importance que les totaux d ' eau conso~~ée par les 
~la~tes ayant reçu des doses modérées d ' azote, mais l'asséchement 
du sol nu se situe beaucoup plus tard dans la saison, après le 
dévelop~ement de nombreuses fissures, de grande largeur et profon
deur. 

5 . 5. A Richard- To l l, on ~ observé des différences i mportantes dans 
la consommation d ' eau et l a croissance des plantes selon les den
sités de culture . Par comparni son avec la croissance et le rendement 
des parcel les voisines où il n'y a pas eu de mesure du profil 
hydrique, on peut penser que ces différences sont liées à un régime 
d' azote déficitair e pl us marqué chez les plantes cultivées à 
forte densité que chez l es pl antes cul tivées à faibl e densité • 
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5.6. L 9 évaporation de l 9 eau du sol nu à Richard- Tell a été beau
coup pl us faible qu'à Kaedi , de même que le développement des fissu
res et des fentes dans le sol. 

5 . 7. On ~eut déduire de ces expériences qu 'une culture de sorgho 
de décrue, bien développée aurait utilisé par saison quelques 300 ~~ 
d'eau stockée dans le sol . L'évaporation d'un sol nu peut atteindre 
220 mm 9 si l es fissures sont nombreuses et bien développées, et la 
moitié de ce chiffre s ' il n'y a pas de fissuration importante . 

5.8. Les meill eurs rendements obtenus sous semis précoces à 
Keedi seraient explicables par le développement rapide des plantes 
avant que ne se fassent sentir les tempéra tures basses de janvier, 
mais aussi et surtout par l e fait d'une utilisation rapide de l'eau 
stockée dans les couches superficielles du sol avant que cette eau 
ne se perde par évaporation directe, cette évaporation s ' accentuant 
avant le développement des fissures. 
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Tableau 1 a 

T 
Décades Max 

oc 

1970 

N 1 38.) 
2 36. 1 
3 37 · 7 

D 1 35.1 
2 32. 2 
3 31 . 9 

l2l!. 
J 1 32.3 

2 32. 9 
3 34· 7 

F 1 35· 5 
2 33. 7 
3 37 ·4 

M 1 35· 7 

, 
• • 

" 

MOYENNES DECADAIRES DES OBSEPV.ATIONS METEOROLOGI QUES 

KAEDI 1 1210 - 1211 

If 
('V ~ 

T ~ T sol T sol Par cours Insol a-
~hn e, mb 10 cm 20 cm du vent ti on 
oc oc oc km/j hrs/j 

21.6 11.4 32 . 2 32. 2 102 09.1 
21.4 13.2 30.8 31 . 2 102 06. 6 
19. 9 08. 8 29. 3 29. 6 126 09· 5 

18. 3 07 · 7 28 . 0 28. 4 094 08. 2 
18.5 0 6.0 27 .2 27 · 7 163 o8. 9 
17 · 9 08. 7 27 . 0 27.3 113 08. 0 

15. 1 06. 1 25 . 1 25·7 138 08 . 7 
14.3 04. 6 25 . 2 25 .6 153 10 . 5 
16.5 05 · 7 26 . 3 26. 5 140 10.1 

18. 7 G-4. 8 28. 6 28. 4 154 09. 7 
17o4 08.) 28. 5 . 28 .4 157 10. 8 
18.0 06.) 29·5 29· 4 131 10. 9 

18. 0 06. 5 29·5 29 o4 150 10. 3 

~ ~>-; 

E T 
bac 2 Moy 
mm/j oc 

08 . 7 30. 9 
07. 0 29-4 
09. 0 29· 7 

.. 0 7. 3 27 o5 
09 .0 26. 0 
06 .1 25 · 5 

07 · 7 24. 7 
09. 2 24· 9 
08. 9 27 .o 

10. 2 28. 4 
09·5 26. 6 
10.4 29. 3 

10. 6 28. 0 

-
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Tableau 1b 

T 
Décades Max 

oc 

121.9_ 

N 3 36.5 

D 1 33. 6 
2 31. 2 
3 30.1 

1971 

J 1 31. 6 
2 32.7 
3 34.1 

F 1 33.1 
2 31- 9 
3 36. 0 

M 1 33.6 
2 34. 0 
3 34· 3 

A 1 35. 8 

"\ • lt 

t 

MOYENNES DECADAIRES DES OBSERVATIONS METEOROLOGIQUES 

RICHARD TOLL , 1970 - 1971 

T T sol T sol Par cours 
Min e; mb 10 ·cm 20 cm du vent 
oc oc oc lan/j 

19.1 09. 9 29 · 9 29. 6 137 

16.8 10. 0 28 . 0 28. 0 106 
16. 5 07 .1 26. 5 26. 7 178 
16. 8 08. 6 26. 2 26 . 2 154 

13. 2 06. 8 24-4 24. 7 11 7 
13. 3 05. 2 24· 5 24-7 140 
14· 5 06. 8 25 .8 25 -4 164 

16. 5 05 · 7 26.3 26.1 117 
14. 7 08. 2 26. 3 25 · 9 194 
15· 5 08.0 28. 5 27 -5 169 

1) .1 07 . 8 27 -7 27 . 3 216 
16. 6 07 . 6 28.3 27 . 8 248 
17. 3 08. 9 30. 2 29· 5 257 

17 . 8 10. 6 30. 7 29. 8 271 

Insola- E T 
tion bac 2 Moy 
hrs/j mm/j oc 

09 . 6 09. 6 28. 5 

08. 4 07. 3 26. 2 
09. 2 08 . 8 24.6 
09. 2 01 ·1 24.0 

09. 6 07 -5 23. 6 
10.7 09. 6 24-4 
10. 2 09.1 26. 0 

08. 8 09. 8 25 · 7 
10. 9 09 . 2 24· 4 
11.0 10. 2 27-7 

10.5 10. 2 25. 6 
10. 4 11.8 26. 2 
10. 6 12.1 26. 9 

11 .1 12. 0 27. 2 



Tableau 2 

OPERATIONS CULTURALES, SORGHO DE OUALO - KAEDI 1970 - 71 

Semis 
application de perlurée 

dans l e trou 

Levée 
démariage 

_ Sarclobinage 
démari age 

• 

Début épi aison 

Récolte 

• 

• 

• 

• 

~csai iensité x azote 

30 oct. 
2 nov. 

3 nov. 
16 nov . (3 plantes par 

poquet) 

20 nov. 
23/24 nov. (2 pl antes 

par poquet) 

26 déc. 

1/2 mars 

UPE 

29 oct . 
30/31 oct. 

3 nov. 
16 nov ( 2 pl antes 

par poquet ) 

19/20 nov 

26 déc. (50 , 200 N) 
8 jan.(O N) 

4/5 mars 



OPE1P.TIONS CUL'IURALl!S, SORGHO DE OUALO - RICH/illD-'roLL 7 1970 - 71 

Application de perluréc dans l e trou 15 nov 

Semi s 18 nov 

Levée 23 nov 

Dé~.1a.riage 26- 31 déc 

Sro-cla.ge 31 jan- 5 fév 

Epiais on 50 6 : 
70 4 f év 

• 
Floraison 50 d ;o 12 fév 

p Récolte 6 avril 

• 

• 



Tableau 4 

Totaux d ' eau , en nu:1 par 10 cm de pr ofondeur de sol , mesurés 

par la méthode gravimètrique , à Kaedi 1 l e 17 mars 1971, à 

différentes profondeurs et sous différ ents · traitements de 

sor gho de d6crue. 

L' équivalent en comptes par seconde ( eps) à l a sonde à neutrons 

est également indi qué. 

Trai t er:1 ent 200 N Traitement 90 x 90 
mm/ 10 Cl.l sol mm/10 c;:~ sol 

Profondeur, rn : mes;. 1 mes . 2 eps 
mes .1 mes .2 

0. 20 - 0 . 40 14 18 190 20 20 

0.40 - 0.60 21 23 260 23 23 

0 . 60 - 0.80 25 23 285 25 25 

0 . 80 - 1.00 26 26 310 27 27 

1. 00 - 1. 20 28 27 325 27 28 

1. 20 - 1 o40 27 27 320 

1. 40 - 1 . 6c 27 26 315 

.. 

• 

eps 

240 

275 

300 

320 

325 



Tableau 5 

• 

• 

N 1 

D 1 

2 

3 

J 1 

.. 2 

3 

F 1 

2 

3 

.. 

i:oyennes décadaires des te;:1pér2.tures et tensions 

de vapeur aux environs secs de savanes (station 

rndéo principal e) et en :ü lieu oualo sous cultures 

de décrue 

Te111pér at ure de 1 'a.ir, ° C Tens i on de vapeur, rnb 

(Ta0700+ Ta1200 + Ta1800)/} Coa D700 + ed 1200 + ed 1800)/ 3 

Kaedi Oualo Kaedi Oualo 

29. 6 29. 8 8.8 9o4 

27.5 28.2 7.7 7 · 5 

26.0 26 .0 6.0 6.5 

25. j 25.6 8.7 9. 6 
24.7 24.4 6. 1 6 .9 

24.9 24.5 4. 6 5 · 4 

27 . 0 26.6 5.7 6. 8 

28.4 28. 5 4.8 5.7 

26 .6 26. 6 8.3 8.5 

29 . 3 29.1 6. 3 5o5 



Tabl eau 6 

Consomn1ation en eau du sorgho de décrue à Kaedi , 1970- 71, 

sous diï'fer on1is trai t èments , en m:ï par periode 

sol nu 60 x 60 90 x 90 120 x 120 

moyenn moyenne moyenne 

28 oct - 10 nov 13 13 ( 13) 13 8 (8) 8 21 (21) 21 
10 nov - 3 déc 22 27 4 16 14 23 19 22 17 19 

• 3 dèc - 30 déc 24 82 87 84 77 62 70 43 50 47 
30 déc - 26 jan 35 51 121 86 51 66 58 82 49 65 
26 jan - 22 f év 83 8 27 17 43 45 44- 67 36 52 ... 
22 f év - 16 mars 51 4 6 5 8 13 10 30 11 21 

Total 228 185 258 221 201 217 209 265 184 225 

: 0 l' 50 n 200 n 

28 oct - 12 nov ( 15) ( 15) (15) .. 12 nov - 3 d6c 16 20 20 
3 déc - 30 dec 29 35 5o 

30 déc - 26 j an 46 45 88 
26 j a.l'l - 2 2 f év 52 34 64 
22 fév - 16 mars 6 2 23 

Total 164 151 270 
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